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Étude comparative des espèces spinosa, courtoisi 

ET DeLACOURI, ’ APPARTENANT AU GENRE RANA 
Par F. Angel et J. Guibé. 


Au cours d’une révision faite par l’un de nous, des espèces du 
genre Rana faisant partie des Collections du Muséum d’Histoire 
Naturelle de Paris, nous avons été conduits à examiner le problème 
des formes affines à Rana spinosa David. Une cause d’erreur est à 
l’origine de la dénomination de eette espèee recueillie dans les 
cascades du Kiang-si : nommée d’abord R. latrans par David en 
1872 a , elle fut ensuite désignée R. spinosa par le même auteur 
en 1875 2 , mais la description qu’il en donnait eoneernait particu¬ 
lièrement la taille et la eoloration à l’exelusion de tous caractères 
préeis de détermination. De plus les échantillons types destinés 
aux Collections du Muséum de Paris y parvinrent dans un tel état 
défectueux de conservation qu’ils ne purent être pris en eharge, 
ainsi qu’en témoignent les mentions du Catalogue d’entrée du Musée. 
D e ee fait le terme spinosa, sans type existant et sans description 
suffisante pouvait être eonsidéré eomme un nomen nudum. Les 
auteurs par la suite conservèrent cependant eette désignation pour 
une grosse Grenouille de Chine, souvent récoltée dans les régions 
d’où provenaient les échantillons de David. 

Des descriptions en furent faites par Boule^ger 3 qui eonsidéra 
R. boulengeri Günther eomme synonyme de eette espèce. C.-H. Pope 4 
qui en étudia le développement larvaire place dans la synonymie 
de R. spinosa l’espèee dubois-reymondi de Vogt. Ultérieurement 
C.-C. Liu 5 eonsidéra R. shini Ahl eomme identique à R. spinosa . 
Enfin Bourret 6 signala la présenee de eette dernière à Mao-Son 
{Tonkin) et créa la sous-espèee verrucospinosa. Actuellement la vali¬ 
dité de Rana spinosa David est admise par les auteurs. 

L’étude d’un eertain nombre d’exemplaires appartenant à eette 
espèee nous a permis de relever les particularités suivantes concer¬ 
nant la variation des earaetères sexuels secondaires. Ceux-ci sont 
représentés ehez le mâle par la présenee sur le pouee rudimentaire 
et la faec dorsale des deux ou trois premiers doigts de la main de 

1. Nouv. Arch. Muséum, Paris, 1872, VIII, Bull., p. 85. 

2. Journ. 3 e Voy. Emp. Chin. 1875, II, p. 250. 

3. Rec. of lhe Indian Mus., 1920, XX, p. 74. 

4. Bull. Am. Mus. Nat. Hist., 1931, LXI, p. 400 et 500. 

5. Péking Nat. Hist. Bull., 1935, 10, p. 55-60. 

6. Bull. Inst. Publ. du Gouvernement gêné. Indochine, déc. 1937, p. 26. 
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callosités pourvues d’épines cornées noires ; sur la poitrine et le- 
ventre on observe également de nombreuses petites verrues arron¬ 
dies portant en leur centre une petite épine noire cornée. Ces forma¬ 
tions font toujours défaut chez la femelle. Ces verrues épineuses 
présentent une disposition sujette à variation; nous avons noté 
les particularités suivantes : 

1° Certains de nos exemplaires ne portent de verrues que sur la 
poitrine seule où elles sont localisées en deux plages bien dis¬ 
tinctes, largement séparées sur la ligne médiane. 

2° Sur d’autres échantillons l’ensemble de la poitrine est envahi 
par les verrues épineuses. 

3° Chez certains individus les verrues sont disposées sur la poi¬ 
trine et descendent plus ou moins sur la région ventrale, elles enva¬ 
hissent également la gorge. 

4° Un exemplaire présentant sur les doigts de la main des callo¬ 
sités développées et abondamment épineuses est caractérisé par 
des verrues pectorales à peine apparentes. Celles-ci font totalement 
défaut chez un autre mâle adulte également pourvu de callosités 
aux doigts de la main. 

En 1922, Angel 1 décrivit l’espèce courtoisi d’après un seul 
exemplaire mâle provenant de Che-Ki, province de Ngan-Hoei, 
près de Tche-Kiang (Chine) et l’année suivante ( op. cit. p. 289) 
complétait la description initiale d’après 12 exemplaires (8 et 4 Ç) 
envoyés par le Musée de Zi-Ka-Wei, près de Chang-Haï. 

Il se trouve qu’au cours de la présente révision l’examen du pre¬ 
mier exemplaire de R. courtoisi nous a montré qu’il devait être 
rapporté à R. spinosa. Mais il n’en est plus de même pour les exem¬ 
plaires ayant fait l’objet de l’étude complémentaire de 1923 égale¬ 
ment sous le nom de courtoisi. Ceux-ci présentent des particularités 
suffisantes pour motiver leur maintien comme espèce distincte 
à laquelle le nom de courtoisi doit rester attaché. Il en résulte que 
les paratvpes de R. courtoisi deviennent de ce fait les types de 
l’espèce dont nous donnons ci-dessous la description rectifiée chez 
les deux sexes. 

Description rectifiée de Rana courtoisi. 

— Dents vomériennes en deux groupes séparés l’un de l’autre commen¬ 
çant au bord interne des ehoanes et s’étendant en arrière au delà du bord 
postérieur de eelles-ei. Tête déprimée, sa largeur est comprise entre l’extré¬ 
mité du 4 e orteil et le tubereule métatarsien interne. Museau arrondi,, 
surplombant la bouehe, aussi long ou un peu plus long que le diamètre 
de l’œil, région loréale oblique ; canthus rostralis peu marqué. Narine 
plus proehe de l’œil que du bout du museau, la distance qui les sépare 
est égale à l’espaee interorbitaire, eelui-ei est égal à la largeur de la pau- 

1. Bull. Mus. Paris, 1922, 28, p. 401. 
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pièrc supérieure. Tympan peu distinct, environ la moitié du diamètre 
de l'œil dont il est séparé par son propre diamètre. Doigts légèrement 
renflés à leur extrémité ; le premier beaucoup plus long que le second, 
le troisième aussi long ou plus long que le museau. Tubercules sous arti¬ 
culaires arrondis, saillants. 

v Membres postérieurs allongés, l'articulation tibio-tarsienne atteint entre 
l'œil et la narine ; les talons ne se recouvrent pas quand les membres pos¬ 
térieurs sont placés à angle droit sur le corps. Largeur du tibia contenue 
près de trois fois dans sa longueur, celle-ci comprise deux fois dans la dis¬ 
tance du museau à l'anus et égale à la longueur du pied sans le tarse. 
Extrémité des orteils renflée en très petits disques. Tubercules sous arti¬ 
culaires petits, arrondis, peu saillants. Tubercule métatarsien interne égal 
à la longueur de l'orteil interne iiioins le disque. Pas de tubercule méta¬ 
tarsien externe. Un pli tarsal présent. 

Peau très finement chagrinée, sans trace de verrues sur la partie dor- % 
sale'du corps et des pattes ; très lisse sur la partie ventrale. Un pli cutané 
transverse ed arrière des yeux ; un faible bourrelet de l'œil à l'épaule 
cachant la partie supérieure du tympan. 

Teinte générale brun-jaunâtre, maculée de ponctuations ou de petites 
taehes parfois nuageuses sur la face dorsale du corps et des membres. 
Ces derniers sans bandes transversales sombres. Dessous du, corps blan¬ 
châtre sauf la gorge et le dessous des pattes postérieures qui montrent 
des macules brunes 1 . Sac vocal interne. Long. : 130 mm. 

Durant la période de reproduction les bras sont considérablement épais¬ 
sis, leur largeur est alors égale à celle du tibia q la poitrine est couverte 
de petites saillies arrondies, blanches, irrégulièrement réparties. Ces 
saillies ne portent pas d'épine cornée noire en leur centre. Le pouce rudi¬ 
mentaire et les deux premiers doigts développent des callosités dépourvues 
de spinules. 

— La femelle présente les caractères du mâle, sauf que les tubercules 
sous articulaires sont plus développés et que la longueur du tibia excède 
celle du pied sans le tarse. Long. : 125 mm. 

Holotype : $ n° 1923-16 ; $ n° 1923-22. 

Paratypes : 5 3 Ç. Coll. Mus. Hist. Nat. Paris. 

Musée de Zi-Ka-Wei, près Chang-Haï. R. P. Courtois. 

Notre étude nous a amenés à étudier le type de R. delacouri 
Angel 1 . Celui-ci présente des caractères qui ne peuvent être assi¬ 
milés à ceux de spinosa et de courtoisi ; ainsi qu’on pourra s’en 
rendre compte par l’examen du tableau comparatif ci-après. 


1. Bull. Mus. Paris , 1928, 34, p. 319. 
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Rana spinosa David 

Rana courtoisi 
Angel et Guibé 

/ 

Rana delacouri 
Angel 

Long, du corps.... 

Cf : 82 à 125 mm. 
$ : 81 à 118 mm. 

Cf : 117 à 130 mm. 
$ : 113 à 126 mm. 

Ç : type : 120 mm. 

-Articulation tibio- 
tarsienne. 

cf et Ç : atteint 
l’œil. 

C ? : entre l’œil et le 

museau. 

Ç : entre l’œil et la 
narine. 

au delà du museau. 

i 

( 

-Long, du tibia. ... * 
1 

<• 

1 

r Cf : 2 fois environ 
} dans la long, du 
\ corps. 

* $ : 1 fois 5/6 dans 
j la longueur. 

Cf et Ç : 2 fois 
environ. 

1 fois 5/6. 

i 

i Cf : 2 2/3 à 3 1/2 

Larg. du tibia.j dans sa longueur. 

'0:2 1/2. 

1 

cf : 2 5/6 à 3. 

$ : 2 2/3 à 3. 

3 fois. 

Espace interorbi- , 
taire . 

i 

i 

[ cf : plus étroit que 
j la paupière supé¬ 
rieure. 

$ : égal. 

cf et' Ç : égal. 

plus étroit. 

Tympan. 

Peu distinct, distant 
de l’œil de son 
propre diamètre. 

idem . 

très petit, distant de 
l’œil du double 
de son diamètre. 

Tubercule métatar¬ 
sien interne. 

Cf et ç : égal à 
l’orteil I. 

Cf et § : égal à 
l’orteil I moins le 
disque. 

idem . 

Tubercules sous- 
articulaire des 

doigts. 

arrondis. 

\ 

arrondis. 

allongés, elliptiques 

Peau .. 

rugueuse, verru- 

queuse. 

lisse. 

lisse. 

Bourrelet supra- 

tympanique .... 

proéminent. 

peu saillant. 

peu saillant. 

Teinte générale.... 

sombre, noirâtre. 

jaunâtre. 

noirâtre. 

Verrues nuptiales 
du mâle... 

toujours pourvues 
d’épines. 

jamais d’épines. 



Laboratoire de Zoologie (Reptiles et Poissons) du Muséum . 


















































